
CRITIQUE,  opéra  (en  version
de  concert).  PARIS,  Théâtre
des Champs-Élysées, lundi 28
septembre  2026.  MASSENET  :
Roma. R. Willis-Sørensen, J.
F. Borras, J. Robard-Gendre,
T.  Christoyannis,  J.
Boutillier…

Le dernier né de la série d’opéra français
enregistré sous la direction du Palazzetto Bru

Zane est grandiose. Roma, dernier opéra de Jules
Massenet, est une fresque monumentale, tragique,
puissante et exaltante. Composé bien après les

célèbres Werther ou Manon, il est moins larmoyant,
mais encore plus grave et terrible. Il était servi
à cette occasion par chef, orchestre et plateau de

solistes du meilleur choix, tous aussi précis
qu’expressifs, nous transportant dans la Rome

rêvée du début du XXe siècle.
 

 

Le temple de Vesta est profané. Rome en pleine guerre contre
Hannibal est perdue. Pour la sauver l’oracle demande la mort
de la Vestale qui a osé s’abandonner à Vénus. Le sénateur
Fabius s’inquiète car sa nièce chérie, Fausta est vestale.
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Est-elle la coupable ? L’une des vestales se désigne. C’est
Junia,  interprétée  avec  une  grâce  incomparable  par  Hélène
Carpentier. Elle chante un air plein de candeur racontant un
rêve où elle aurait aperçu l’amour. Si le rôle de Junia se
résume  quasiment  à  cet  air,  Hélène  Carpentier  le  rend
inoubliable par un sens aiguisé de l’art vocal au service du
théâtre. La véritable coupable est découverte lorsque le cruel
pontife Lucius Cornelius lui fait croire à la mort de son
amant. Il s’agit de Fausta. Le sénateur Fabius est, schéma
classique, tiraillé entre l’amour pour sa nièce et son devoir
de sénateur : sauver Roma. Tassis Christoyannis, membre peut-
être le plus fidèle à l’équipe du Palazzetto, livre dans cet
air toutes ses qualités qu’on ne présente plus. Il incarne ce
rôle autant dans la douleur que dans la dignité, expressif
dans  chaque  mot  sans  y  sacrifier  une  seule  note.  Il  est
certain que nul autre n’aurait pu être mieux à sa place tant
par ses qualités que par sa grande connaissance de l’opéra
français. Mais Fausta doit mourir, et il en sera convaincu par
l’impressionnant  Patrick  Bolleire  qui  incarne  l’implacable
Lucius Cornelius. Comme une colonne de marbre, sa profonde
voix  de  basse  s’ancre  dans  ce  rôle  glaçant.  Une  diction
raffinée qui se délecte des sentences sévères qu’elle prononce
complète ce portrait d’un méchant idéal.

 



 

Fausta et son amant Lentulus doivent fuir pour échapper à la
mort. Ce dernier est campé par Jean-François Borras, ténor
incontournable de sa génération, à la voix aussi héroïque que
lyrique. Lyrisme qui s’épanouit tout particulièrement dans les
deux  superbes  duos  du  troisième  acte  avec  sa  bien  aimée
incarnée  avec  sensibilité  par  Rachel  Willis-Sørensen.  Ils
forment  ensemble  un  parfait  couple  d’amants,  presque
Pucciniens, incarnant ensemble à la fois la passion, mais
aussi la peur et la culpabilité avec un fort sens dramatique.
Ils fuient par un souterrain avec l’aide du gaulois Vestapor
sous les traits de l’excellent Jérôme Boutillier. Il est dans
ce rôle à la fois très comique et profond lorsqu’il défend par
cet acte, son pays gaulois contre Rome asservissante. Une
technique  absolument  irréprochable  lui  permet  tout,  de  la
farce à l’envolée lyrique, ou à son héroïsme dans le petit
rôle de Caïus au premier acte.
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La tension dramatique est à son comble dans les deux derniers
actes de l’opéra. Fausta décide finalement de se rendre pour
sauver son pays. Mais sa mère, l’aveugle Postumia s’y oppose.
Julie Robard-Gendre est magistrale dans ce rôle. Elle est la
seule soliste pour laquelle le public enthousiaste n’a pu
s’empêcher d’applaudir son impressionnant grand air. Une voix
de  poitrine  très  soignée,  et  une  intensité  dramatique
comparable à l’expressionnisme allemand des années 20, la font
ressortir d’un plateau pourtant extraordinaire. Julie Robard-
Gendre est pour nous la révélation de cette soirée. Il n’est
pas une inflexion, un affect, un regard perdu comme sont ceux
des aveugles qui ne soit proposé avec précision tant le rôle
est su et pris à cœur. Elle est d’ailleurs une des solistes à
regarder le moins sa partition. Avec son impressionnante voix
toutes  les  possibilités  lui  semblent  ouvertes,  des  notes
graves de contralto aux éclats d’une soprano dramatique. Le
plateau est complété par le petits rôles de Galla et la grande
vestale  respectivement  interprétés  par  Clémence  Tilquin  et
Aliénor  Feix,  toutes  deux  aussi  justes  que  le  reste  du
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plateau. Tous ces interprètes merveilleux étaient portés par
le très dynamique Orchestre Philharmonique de Monte Carlo,
placé sous la baguette jeune, précise et expressive de Diego
Ceretta.

Accroché à cette tragédie rendue monumentale par l’excellence
de ses interprètes, la fondation Palazzetto Bru Zane offre
encore une fois une version concert et un enregistrement de
référence qui a le pouvoir en une soirée de vous faire oublier
tout ce qui ne se passe pas sous vos yeux par le pouvoir de la
musique, à Roma.

 

___________________________________

CRITIQUE, opéra (en version de concert). PARIS, Théâtre des
Champs-Élysées, lundi 28 septembre 2026. MASSENET : Roma. R.

Willis-Sørensen, J. F. Borras, J. Robard-Gendre, T.
Christoyannis, J. Boutillier… Crédit photo © Alice Blangero
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OPMC  /  ORCHESTRE
PHILHARMONIQUE  DE  MONTE-
CARLO, nouvelle saison 2026 –
2027 : temps forts, artistes
invités,  œuvres  et  cycles
événements…  les  170  ans  de
l’Orchestre,  Nathalie
Stutzmann…

Superbe nouvelle saison 2026 – 2027 que
celle de l’OPMC / Orchestre

Philharmonique de Monte-Carlo – car ce
nouveau cycle est celui des 170 ans de
l’Orchestre ; ainsi est né en 1856, à

l’époque, la phalange originelle
intitulée « l’Orchestre du Nouveau Cercle
des Étrangers »… l’Orchestre monégasque
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accueille aussi – depuis ce mois de
septembre 2026 -, sa nouvelle directrice
musicale, Nathalie Stutzmann, dont les 2
concerts programmés sont d’ores et déjà

très attendus. Sa première saison
proprement dite sera dévoilée en 2027 –

2028.
 

Parmi les nombreux programmes événements de cette nouvelle
saison, se distinguent :

L’OPÉRA  tragique  en  5  actes,
« ROMA » de Massenet (l’un des
derniers ouvrages du compositeur
romantique  français  et  d’un
souffle  tragique  insoupçonné),
réalisé en collaboration avec le
Palazzetto Bru Zane, – l’ouvrage
très attendu lui aussi, créé à
l’Opéra  de  Monte-Carlo  le  17

février 1912, est donné en version de concert le 26 septembre
2026  à  Monaco  (Auditorium  Rainier  III,  16h),  puis  le  28
septembre à Paris (Théâtre des Champs-Elysées). Cet événement
lyrique  réunit  une  distribution  prometteuse,  autant  de
tempéraments capables de ressusciter les personnages haut en
couleurs façonnés par Massenet : Rachel WILLIS-SØRENSEN, dans
le rôle de la vestale incriminée : Fausta ; Jean-François
BORRAS / Lentulus, tribun militaire aimé de Fausta ; Julie
ROBARD-GENDRE  /  Posthumia  ;  Tassis  CHRISTOYANNIS  /  Fabius
Maximus… — PLUS D’INFOS sur le site de l’OPMC / Orchestre
Philharmonique  de  Monte-Carlo  :
https://opmc.mc/concert/roma-de-jules-massenet/  —
Enregistrement pour la collection « Opéra français » – Bru
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Zane Label

Maestro d’une exceptionnelle exigence dramatique, orfèvre d’un
son remarquable, le chef MAREK JANOWSKI (auquel nous devons
une intégrale du Ring de Wagner aussi captivante que celle de
Karajan)  retrouve  les  instrumentistes  de  l’Orchestre
monégasque pour le concert de dim 4 octobre 2026 (Monaco,
Grimaldi Forum,18h) : au programme, Symphonie n°5 de Bruckner
en si bémol majeur (WAB 105) .

 

 Ne manquez pas non plus le
pianiste en résidence MAO FUJITA
(né à Tokyo, médaille d’argent du
Concours Tchaïkovsky de Moscou en

2019), qui avait réalisé une
tournée avec l’Orchestre en mai

2024 ; l’artiste propose plusieurs
événements : un récital de piano,
le 6 déc 2026 (Auditorium Rainier

III, 18h : Mozart, Beethoven,
Ravel, Scriabine…), un concert avec

orchestre, dim 7 février 2027
(Auditorium Rainier III, 18h : Concerto pour piano n°2 de

Prokofiev, direction : Tianyi Lu), un concert de musique de
chambre le 18 février 2027 (Auditorium Rainier III, 19h30 :

Quintette de Beethoven, Quatuor de R. Strauss…)
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Les deux concerts dirigés par NATHALIE
STUTZMANN  :  sam  5  décembre  2026
(Auditorium  Rainier  III,  19h30  :
ouverture  de  Rienzi  et  Prelude  und
Liebstod  de  Tristan  und  Isolde  de
Wagner soliste : Anja Kampe / Symphonie
n°1  de  Brahms)  et  ven  14  mai  2027
(Auditorium  Rainier  III,  19h30  :
Concerto  pour  violon  n°5  de  Mozart,
soliste : Johan Dalene / Symphonie n°4
en  mi  bémol  majeur  WAB  104
«  romantique  »  de  Bruckner).

Autre temps fort lyrique, Le CHÂTEAU DE BARBE-BLEUE de Bartok
avec Elina Garanca et Christian Van Horn, sous la direction de
Lio  Kuokman,  donné  dim  20  juin  2027  à  Monaco  (Auditorium
Rainier III, 18h) puis mardi 22 juin à Paris (Théâtre des
Champs-Elysées)

Enfin, dernier événement attendu le concert hommage au CINÉMA
AMÉRICAIN sous la direction d’Yvan Cassar (concert de clôture
de saison, dim 4 juillet 2027, Auditorium Rainier III, 20h).
Au programme : medley regroupant plusieurs perles musicales
composées pour plusieurs films classiques américains, signées
entre autres, E. W. Korngold, Franz Waxman, Bernard Hermann,
André Previn, John Williams…

 

La  nouvelle  saison  2026  –  2027  de  l’OPMC  ce  sont  aussi
plusieurs cycles complémentaires qui éclairent la virtuosité
et le très haut niveau des musiciens de l’Orchestre monégasque
; ainsi en premier lieu, les concerts de MUSIQUE DE CHAMBRE
qui jalonnent toute cette nouvelle saison dont entre autres,
outre le concert attendu avec le pianiste en résidence Mao
Fujita (18 fév 2027, déjà cité), plusieurs rvs les 17 janv
(avec David Bismuth), le 23 mars (avec Jorge Emilio González
Buajasán), le 13 avril 2027… Ce sont aussi plusieurs CONCERTS
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SPIRITUELS (en coopération avec le diocèse de Monaco) qui
permettent d’accorder œuvres sacrées et patrimoine monégasque
:  entre  autres,  concert  de  Noël  (23  déc,  église  Saint-
Charles), …

L’Orchestre n’oublie pas non plus les JEUNES SPECTATEURS et
les FAMILLES, proposant plusieurs « spectacles musicaux », à
la fois ludiques, éducatifs et participatifs, où les enfants
(et leurs parents) peuvent (re)découvrir la magie de chaque
instrument ainsi que les éléments qui permettent à la machine
orchestrale de se déployer. Entre autres : Harry Potter et la
sorcellerie  dans  la  musique  (31  oct),  Le  Petit  Prince  (3
février 2027), Le Tricorne de Manuel de Falla (5 mai)…

Cette saison est celle des GRANDS INTERPRETES, invités choyés
qui  en  complicité  avec  l’Orchestre,  ou  en  récital  solo,
enrichissent  la  programmation  :  parmi  de  très  nombreux
artistes conviés, ne manquez pas entre autres, les récitals
des PIANISTES : David Kadouch (30 sept), Piotr Anderszewski
(28 oct), Dmitry Shishkin (8 nov), Grigory Sokolov (17 déc
2026), Colin Pütz (20 déc), Arcadi Volodos (9 avril 2027),
András Schiff (13 juin 2027)…

Ne manquez pas non plus les concerts symphoniques avec les
VIOLONISTES Liya Petrova (13 déc), Bohdan Luts (11 avril),
Frank Peter Zimmermann (25 avril), Daniel Lozakovich (9 mai),
…ou bien encore, le duo inédit annoncé le 9 juin : Janine
Jansen, violon & Alexandre Kantorow, piano…

Côté CHEFS INVITÉS, dans un esprit d’ouverture et de grande
diversité  des  sensibilités  artistiques,  l’Orchestre  promet
plusieurs programmes symphoniques tout autant prometteurs ; la
diversité  des  baguettes  renseigne  sur  les  tempéraments  à
suivre  particulièrement,  personnalités  déjà  reconnues  ou
sensibilités émergentes : Kakhi Solomnishvili (11 oct), Lio
Kuokman  (les  25  oct,  20  juin),  Jesko  Sirvend  (13  déc),
Cristian  Macelaru  (20  déc),  Jukka-Pekka  Saraste  (10  janv
2027), Diego Ceretta (24 janv), Frank Beermann (31 janv),



Tianyi  Lu  (7  février),  Ariane  Matiakh  (4  mars),  Dmitry
Matvienko (27 mars), Ton Koopman (4 avril), Eivind Gullberg
Jensen (11 avril), Elias Grandy (25 avril), Charles Dutoit (9
mai)…

 

2027 marque le bicentenaire de la mort
de BEETHOVEN. Son génie est célébré à
travers  une  série  de  concerts  qui
affichent  des  raretés  aux  côtés  des
œuvres connues. Aux côtés des Concertos
pour piano bien connus : Ainsi, n°4 par
Dezso Ránki le 18 octobre ; n°2 par le
très jeune Colin Pütz le 20 décembre ;
n°3 par la prodige Alexandra Dovgan le

24  janvier,  le  31  janvier  2027,  le  duo  Frank  Beerman  et
Matthias Goerne propose de (re)découvrir des pièces inédites,
comme la suite orchestrale des Créatures de Prométhée ou le
cycle « À la bien-aimée lointaine » dans une (rare) version
pour baryton et orchestre.

 

 

——————————————————

TOUTES LES INFOS, le détail des programmes, les artistes
invités… sur le site de l’OPMC Orchestre Philharmonique de

Monte-Carlo, saison 2026 – 2027 : https://opmc.mc/
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VIDÉO
Présentation de la saison 2026 – 2027 / OPMC « au cœur

de la musique »
 

 

________________________________________

 

 

ORCHESTRE  PHILHARMONIQUE  DE
MONTE-CARLO. MASSENET : Roma
(1912),  sam  26  sept  2026.
Rachel Willis-Sørensen, Jean-
François  Borras,  Julie
Robard-Gendre…  Diego  Ceretta
(direction)

Après avoir conquis la scène lyrique (et
le cœur des spectateurs) avec Manon,
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Werther ou encore la sublime Thaïs… dont
l’écriture mélodique riche et voluptueuse
lui est si personnelle, Jules Massenet,
au début du nouveau siècle (XXème), se

passionne pour l’Antiquité Romaine – dont
les caractères entiers et passionnés -,

lui offrent un renouvellement
significatif de son inspiration

(tragique) comme de son écriture (épurée,
essentielle).

 

Comme Gluck au XVIIIe siècle, Massenet cible et exprime
l’essentiel, retrouvant le chant mordant, précis,
intense de la tragédie racinienne. Sous la direction du
chef Diego Ceretta, accompagnant un plateau vocal de
premier plan, l’Orchestre Philharmonique de Monte-Carlo
fera à nouveau démonstration de son éloquence
dramatique dans le registre lyrique, avec cette
résurrection de Roma !
 

ROMA… de Sarah Bernhardt à Lucy
Arbell…  Dernier  opéra  dont
Massenet put voir la création à
l’Opéra  de  Monte-Carlo  (le  17
fév 1912), ROMA est l’adaptation
musicale  de  la  pièce  Rome
vaincue  d’Alexandre  Parodi,
tragédie  créée  en  1876  avec
triomphe  où  perçait  déjà  la
jeune  Sarah  Bernhardt  dans  le
rôle l’aïeule aveugle Posthumia.

https://www.classiquenews.com/wp-content/uploads/2026/09/arbell_lucy-posthumia-roma-massenet-opera-critique-classiquenews.jpg


A  Monaco,  alors  en  pleines
répétitions de Don Quichotte, Massenet achève Roma ; il soigne
en particulier le rôle de Posthumia, celle qui permet à la
Vestale Fausta d’échapper à une exécution terrifiante pour
avoir rompu ses vœux de chasteté (car elle s’est liée avec le
soldat Lentulus, auquel le compositeur réserve un sublime air
: « soir admirable, je te salue »). Massenet marqué encore par
la figure de Sarah Bernhardt, façonne pour Posthumia un rôle
austère, puissant, sauvage et poignant. A Paris, lors de la
création le 17 février 1912, Massenet retrouve un grand mezzo
chaleureux, devenu légendaire, Lucy Arbell, sa dernière muse
(et probablement son ultime amour). De son côté pour mieux
préparer  son  personnage,  pour  incarner  «  son  angoissante
vérité » dans Roma, Lucy Arbell qui incarna Dalila et même
Amnéris, visite les résidents des Quinze Vingt pour étudier
les gestes spécifiques des aveugles. Posthumia s’inscrit après
ses grands rôles conçus par Massenet : Thérèse, Dulcinée,
surtout Charlotte dans Werther.
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SAMEDI 26 SEPT 2026, 16h
Auditorium RAINIER III

Jules MASSENET : Roma
Opéra tragique en cinq actes
Opéra en version de concert

RÉSERVEZ VOS PLACES directement sur le site de l’OPMC /
l’Orchestre Philharmonique de Monte-Carlo :

https://opmc.mc/concert/roma-de-jules-massenet/

distribution

https://opmc.mc/concert/roma-de-jules-massenet/


Orchestre Philharmonique de Monte-Carlo
direction : Diego Ceretta

soprano : Rachel Willis-Sørensen / Fausta
ténor : Jean-François Borras / Lentulus

mezzo-soprano : Julie Robard-Gendre / Posthumia
baryton : Tassis Christoyannis / Fabius Maximus

basse : Patrick Bolleire / Lucius Cornélius (Le Souverain
Pontife)

baryton : Jérôme Boutillier / Vestapor / Caïus/ Un Vieillard
soprano : Hélène Carpentier / Junia

mezzo-soprano : Anna Dowsley / La Grande Vestale
soprano : Clémence Tilquin / Galla

Chœur de Radio France
chef de chœur : Lionel Sow

Durée du concert : 2h45 avec entracte

DIFFUSION : opéra concert enregistré par France Musique et
diffusé le 17 octobre à 20h dans l’émission « Samedi à

l’opéra »

 

 

clés d’écoute

Basé sur « Rome vaincue » d’Alexandre Parodi, Roma de Jules
Massenet s’inscrit dans le sillon héroïque et tragique de « La

Vestale » de Gaspare Spontini. Hannibal vient de vaincre
l’armée romaine, et l’oracle attribue la défaite à une vestale

corrompue, ayant rompu ses vœux : Fausta serait-elle pas
l’amante du tribun militaire Lentulus?

Jugée coupable, définitivement perdue, Fausta est poignardée
par sa grand-mère Posthumia qui souhaite ainsi lui épargner un
atroce supplice. Le livret d’Henri Caïn incite le compositeur

à un certain dépouillement, excluant tout artifice.
Au crépuscule de sa vie, Massenet, hier chantre des mélodies

suaves et lascives, livre une partition sobre et grave.

Souffrant durant l’hiver 1911-1912, c’est par téléphone qu’il
suit les répétitions organisées à Paris par Raoul Gunsbourg.



Une même distribution des premiers rôles, réunissant Maria
Kousnezoff (Fausta), Lucien Muratore (Lentulus), Lucy Arbell
(Posthumia) et Francisque Delmas (Fabius Maximus), assure la
création à …. Monte-Carlo le 17 février 1912 et la première
parisienne à l’Opéra le 24 avril suivant. Massenet s’éteint

moins de quatre mois plus tard.
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